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I. Les travaux exécutés 


i “ofesseu 
au laboratoire du pro 
novsky depuis 1 


Ne 

„écan! 

F le me - 
921 ont clairement démontré que fet hérape” 
Si x | t n x elle r 
à Paide duquel la vacemothérapie produit son 1 Jocale SP; 

. . ; réactiot 
tique consiste dans la provocalion d'une réacli 


sau de Pie 
fique. Cette réaction arrive même lorsque i ue oye" a 
tion du vaccin se Trouve aussi loin que al pe 
l'infection. Par conséquent, il faut supposer a m i 
injecté, par suite de la chimiotaxie, se ue réal? 
tiellement, vers le foyer sensibilisé, et y produit 
spécifique. 
- Or, il en est réellement ainsi, on peut le D ée 
par ses considérations q priori qu'expérimentalem® pro Ps 
a) La réaction locale tuberculinique peut êtr 
Pat une quantité de tuberculine égale, pe quanh, ag 
0 milligr, 001. xi lon tient compte de ce que na ne 
délayée, dans l'organisme d'un homme adulte, pa Jathiqu® n 
de Sang, On arrive à une solution tellement poga e 
la tuberculine qu'elle ne peut plus peovogmer miii r 
spécifique quelconque (par exemple, la culirét ou pres 
considérations & priori nous disent que touts, les fof 
toute la tuberculine injectée se concentre dans | 
tuberculeux. 
D) Les expé 


oins 


r auss! 


u? 

r ge. 
| dicatet" poil 
rience 


s- Si lon ajoute au vaccin un in cte UP È jp? 
conque, par exernple alun de fer, et si l'on inJ€ Le périt? o) 
vaccin ferreux Sous la peau d'un animal qui a ap n} ah 
un petit sac de collodion contenant une culture (00 p 
du même microbe, on pourra trouver dans la m asse © 
toine, en dehors de la réaction spécifique, des ut 
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Sidérables de fer, tandis que dans les expériences de contrôle, 
i Ph injecte seulement le fer, ou un vaccin ferreux d’un 
Microbe non correspondant, on n'arrive pas à constater la pré- 
FA du fer dans les foyers sensibilisés. | 
ie expériences ont permis de parler de la « ge EE 

rapie Vest-à-dir addition raccin de matières 
dhina Fes dite de Anais af si Not gr cn 
ae peutiques. Une large expansion € ; 
eike à P'aratpopion est W i r eee, 
: i . Peut-ĉtre l'application des vaccins tels que 
Pdovaccins (Ranque et Senez), les vaccins formolisés (Coste), 
°S sulfovaccins (Bergern et Vagram) etc., esl-elle due égale- 
j. au principe expliqué ci-dessus (2). 

Très intéressantes sont les expériences du bactériologue 
anois Walbur (3). I a trouvé que le typhus des souris, don- 
nant 100 p. 100 de cas mortels, donne 100 p. 100 de guérisons, 
a lon injecte aux souris infectées des vaccins avec les solutions 
se manganèse, d’une concentration définie [le manganèse ou 


"t 


è Vaccin seuls donnent également 100 p. 100 de cas de mort]. 


H. Déjà d'anciens travaux sortis de l'Institut Pasteur el 
qd autres laboratoires (de Metchnikof, Délezenne, Besredka, 
létalnikoff, Landstein. Belonovsky et autres), concernant les 
“lotoxines, parlent dx la spécificité de leur action. Mème si 
Cette Spécificité est incomplète, toujours on trouve que les 
Sérums spéciliques exercent une action spécilique, en premier 
Cu, sur les éléments cellulaires correspondants. 

€ sont ces considérations qui ont permis de supposer que, 
Juand on mélange les émulsions de différents organes avec 
| Uérentes malières chimiques et quand on injecte ce mélange 
tux animaux, on observera la concentration de ces matières 
chimiques dans les organes dont les émulsions ont servi à la 
Préparation du ni car il faut. considérer le tissu des 
Organes correspondants comme rendu sensible aux cellules de 
et organe. 


4 ac ; v. 18: 
5 BeLonoysy. Vratchebnoïé: Délo, 1923; le mème : Deut. med. W och., n° 1: 

` “OUrR. of Immunology, n° 6, 1926, KaziwiNe: Journ. pour le perfectionneme 
Édecins, no 11, 1925. 


(2) L 


"Or: z rE r , à £ > ilior a 3 ruck. ti i 
Woch, ppoe ODine a été adoptée d’après la proposilion du prof. Bruck. Klin 


3) N z Pe 
(3) Seuchendekämpfung, 3, nos 5 et 6, 1926. 
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ns 
avo 
; onnée, nous A 
Afin de vérifier l'hypothèse susmentionnée, avons 655 
: n i AR , . 1S r 
entrepiis une série d expériences. D'abord, apoi ols du u 
g; £ . Les P? > ` tasti 
les mélanges des émulsions des organes avec Jes US$ 


: dans 
` Wi i aeile à ıt dan 
comme d'une malière qu’on découvre on nr ns des 08 i 
à : TRE L sio smul 
des organes; ensuite. ces mélanges des émuls nfin, des 
x E : en0n, 
avec des couleurs : le carmin el le bleu tripan; 


tation 
stal 
as | La CO ces 
sions des organes avec le salicylate de soude. 
de ces matières d 


nets 

è +. PX jére 

x ryj aux exP™, e 
ans les organes qui on! servi a » 

élait faite sur 

des extraits tirés de 


chI 
les coupes des organes ct par RES, OES aan 
s organes. Plusicurs mpo d j 
fai les avec l'application d'une analyse chimique 
de ces organes. f 
Il y cut en tout 64 expériences avec des souris; 
cobayes et 8 avec des lapins. A 
Les émulsions des organes élaient préparées > 
vante. L'animal était lué par l’éther, les organes ê dt, 
stérilement, lavés, broyés avec du sable dans un "appareil j 
dans l'eau physiologique. Après avoir agité dans ion ainsi P'a 
des matières chimiques ou des couleurs, l'ómulsk ires. Me 
parée est placée dans une étuve pour douze Mo périe? 
l'injection elles étaient secouées encore une fois. Les i COL Jos 
provisoires ont élabli que les doses de 0,003 PE 4 pou” f 
de 0,004 pour les testicules el les poumons, et de l'animil l 
autres organes, peuvent être appliquées sans Nr le ds 
Souris) en périsse. Juand ces doses sont plus élex ulsion 
maux succombent, car il est connu que les i etat ar 
O Tganes sont toxigènes (Brown ct Allen, ou ai dél 
La quantité d'alun de fer introduite a été égale 


minée (expériences avec des souris). 


g 

90 avec d° 
ji 

de la faço” e s; 
taient en 


délayé 

























INTRODUCTION CONCENTHATION RÉSULTAT 
en cent. cubes du fer 
en p. 100 > 
neul“ 
a se 4 BEY, 
èS sl 
5 pi rte ap” À h. CS 
M à à A hs à à 10 La souris est mo Le après à heures 
Heu we a 1 La souris est mor après 35 peu! 
Le Le À 0.09 La souris est morle après 36 
Mesa à à + ag 0,09 La souris est mone vivante 
UPR ea aua # à 0,09 La souris est res 


ail 


Ainsi, 


seh 
on p! 
pour les expér 


i er 
iences avec l'alun de fer, 
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Pour l'injection, 0 c. c. 28 du mélange contenant la quantité 
“us-ndiquée de tissu, dans une solution d'alun de fer 
(0,09 p. 100), 
L'émulsion était introduite dans la veine et dans le périloine. 
mjeclion était répétée après vingt-quatre heures; douze 
Cures après l'injection, l'animal était tué. | 
En calculant les doses on tenait compte du poids de l'animal, 


Tasteau I, — Expériences avec l'alun de fer sur des souris. 












SOURIS PRÉSENCE DE JE DANS LES ORGANES 


ORGANE AVEC L'ÉMULSION —————— 

















i AUQUEL $rátt monuit Fe Foie Rato Cerveau Testiculo 
Saan a en À 2) OES SE OES 

At ; — 

2 Foie. ++) ++ FE = 

T Feu t wT HF En 

ein. == he 

f Teslieüle. T Z | F [AHE ep. 

16 Rate. + | ++++| — — 

17 ; Fe seul. + cr ee = 

Animal à l'état normal. + + 












La détermination de Ja présence du fer se faisait sur les 
Coupes (technique : alcool, frigorilication, quinze minutes dans 
Na Mélange de 20 p. 100 K Fe CH et de 4 p. 100 HCI); les 
Coupes étaient examinées dans la glycérine sans y mettre de 
couleur, puisque ces dernières masquaient souvent Fe. En cas 

© Présence de Fe on observait une coloration bleuàtre diffuse 

> dépôts bleu verdâtres. | Ep 
ee qu'on le voit dans le tableau ci-dessous, le fer était 
ent observé dans d’autres organes, mals toujours dans une 
ne considérablement moindre. Des expériences a 

," Été faites avec K* Fe? CIP (la dose pour l'injection : 0,23 

ane solution à 4 p. 100) et ont donné des résultats analogues. 

“ang on traite les animaux peu de temps après l'injection 
inze à soixante minutes), on ne trouve pas le dépôt spéci- 

Tue du fer. 
ee on injectait Fe avec l'émulsion des eea an 
que la im de Fe dans le tissu même ja apa a e 
ment hi paula des testicules donnait une réactio 

“XPrimée. 
47 
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EXPÉRIENCES AVEC DES COULEURS. — pee ee des sels 
manière, de la présence d’une congonivatton rs avec es 
solubles de Fe, nous avons entrepris des e t du carmin a 
couleurs colloïdales, en nous servant, ae po mi matières 
du bleu de tripan. Après une injection Tapie loration diffus 
on observe, comme on le sait, d'abord une se vingt-quatre 
du tissu conjonctif des organes ; pirami s a dans le fo16: 
heures, des dépôts granulaires se forment, d'a (Goldeman™ 
ensuite dans la rate, dans les poumons, aer jntéressēn 
AschoT, Kions, Anilchkoff et aulres). H nous + Teia coulet 
de voir comment devait se produire le dépô 


es: 
x „s organ 
ne ière avec lémulsion des 076 
quand on injecte cette dernière av 


ploratioP 
ExPéniexces avec re canis. — Le carmin r PAR re 
in vivo élait injecté dans le périloine auz E avec des inle 
cube d'une solution de 1/2 p. 100 jusqu à 4 cs vingt- 
valles de deux, trois jours, Les animaux sure ts sont prés 
heures après la dernière injection. Les résulla 
dans le tableau suivant : 


Tanzeau IH. 


JANES 
su LES OBG 
PRÉSENCE DU CARMIN DANS LI 
ORGANE AVEC L'ÉMULSION ‘SI 





ANIMAL 
nos 


AUQUEL ÉTAIT INTRODUIT 


LE CARMIN 


Rein. 
Foie. 
Cervelle. 
Rate. 
Carmin seul. 


CERE À Poumon 
\ VA \ \ ces 


jev 
ž ja cot 
grós du dépôt do 
HEHH, HH, ++, + représentent los différents dogrós du deł 





Jes 

isail Pie 

a cel - 

ns e> 
tylên® 


in ge fa 

La détermination de la présence du pirika K 
organes; les morceaux des organes étaient aer a 
dine et colorés partiellement avec du bleu N cow 
coupes étaient placées dans du baume de sit si rios 
Ainsi qu'on le voit sur le tableau I, 4 a me ôt gucar™” 
centration spécifique nette. La coloration et le dép 
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faisaient également dans les aulres organes de la région du péri- 
toine, mais à un degré moindre. (Planche TV. Fig, Let Fig. Ia). 
EXPÉRIENCES AVEC LE BLEU DE TRIPAN (TRIPANBLEU). — Nous avons 
employé pour les injections faites à des souris, 0 e, c. 5 d’une 
Solution à 1 p. 100 de bleu de tripan mélangée avec l’émulsion 
es organes (v. plus haut). Les injections dans le péritoine se 
Fin quatre fois, avec des intervalles de deux, trois jours. 
iMgt-quatre heures après la dernière injection les souris étaient 
tudes, Los résultats obtenus sont notés dans le tableau TEL. 


Taozeap II. 


















no [ORGANE AVEC L'ÉMULSION PRÉSENCE DU BLEU DE TRIPAN DANS FES ORGANES 
S A [AUQUEL ÉTAIT INTRODUITE gs © 
i E e |s|l # SJS 
LA COULEUR es a Ê à E A 
= (Š) 

p i m ns pa a | er p— a 

34 : 

3i Rate. ++ + I+? ++| — 
36 Foi. E pee] + | 
37 Rein. ++++ 44 — Z À iy 
3g Poumon. “+ + ? — + | — 
39 Cœur. + + +I Atti =| 

40 Cervelle. + + z+ a = A 
Couleur. — + + Æ = | = 




















u do tripan était recherchée sur les coupes. 
iee ces expériences le dépôt spécifique de Ia couleur s’est 
us également d’une façon nette. Cette dernière est percep- 
ee la forme d’une coloration diffuse el, principalement, 
colle à forme de cellules bleues. Grâce à ses parlicules infimes 
a ap oulenn se propage dans l'organisme plus facilement que 
Mia min, et nous le voyons déjà dans les organes du thorax. 
Nites, ces expériences le dépôt de la couleur se trouve dans 
né aa tous les organes, mais il esl moins net que dans les 
Banes avec l'émulsion desquels élait introduite la couleur, 


Į i 
A présence du ble 


AN ET LE CERVEAU, — Vu que, 
nous n'avions pas obtenu, 
le lravail avec des 
hacune 0 c.c. 5 


Expr 
AX PÉBIF 
ÉBIENCES AVEC LE BLEU DE TRIP 


ans ` 1 
tn nos premières expériences, 
Souri cette couleur, les résultats attendus, 

Sa été intensifié. Cinq souris ont reçu € 


à 
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d'é ` . 
mulsion de cerveau (v. plus haut) dans une solution de 


E n a tous les jours pendant une an 
bleues sur les sangke, avons observé l'apparition de ce 
ñi f S supéricures du cerveau. Pour contrôler ce 
résultat on examinait les Souris chez lesquelles était introduit® 
la couleur scule, ou la couleur mélangée avec l’'émulsion d'at- 
tres organes (v, tableau UT). Dans aucun des cas nous n'avons 
observé la présence de pareilles cellules bleues. Et il faut ajou - 
ter que, mêm» dans les cas réussis, un résultat positif n'a été 
obtenu que chez 3 souris sur 5. (Planche LV. Fig. H et Fig. Ila). 
Les expériences faites avec des cobayes ont donné des 
résultats plus constants et plus nets. Pendant cinq jours, on 
introduisait journellement à ces cobayes, dans le péritoine, 
0 c.c. 5 d'une solution de 1/2 p. 100 de la couleur et d’alun 
de fer mélangée avec l’émulsion du cerveau. Ainsi toules ces 


expériences nous donnent des preuves incontestables d’une 
organolaxie spécifique. 
* + 


Pour éprouver la valeur objective de nos résultats, nous nous 
sommes adressé aux méthodes colorimétriques pour la déter- 
mination de Fe et de salicylate de soude dans les différents 
organes des animaux après l'injection de leurs solutions 
mélangées avec l'émulsion de différents organes. Ces expériences 
ont été faites sur les cobayes, Les mélanges étaient introduits 
une seule fois en quantité de’ 1 cent. cube d’une solution de 
10 p. 100 de K'Fe:CN° et de la même quantité et concentration 
de salicylate de soude avec l'émulsion de l'organe. Les animaux 
étaient tués deux heures après et leurs organes examinés d'après 
le procédé du professeur Borissoff, développé par Kouteladze 
notamment : on laissait les organes dans une étuve pendan 
vingt-quatre heures, les extraits centrifugés étaient examinés 
quant à leur réaction colorée, dans un milieu alcalin. Nou: 
n'avons pas obtenu des colorations très marquées dont parl 
Loutchinine (peut-être grâce au peu de temps écoulé avant | 
mise à mort de l'animal), de sorte que nous n'avons pas € 
l'occasion de comparer les différents degrés des réactions pos 
tives, mais leur différence d'avec les réactions négative 
obtenues dans les expériences de contrôle était principalemer 
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Visible 
Suivant Les résultats peuvent ètre présentés dans le tableau 


ti 


Tasreau IV. 




















REIN FOIE CERVELLE RATE 
| e | 


Le et, 208 Organes normaux 
Organe au salicylate de soude. — sai Ta SA 
l'ému] Au cobaye traité avec 
Cy lat Sion de cerveau + sali- 
ma de soude, . . .. — 
Organ oe chose L'KFeCNE. | 
i muat cobaye traité avec 
5 e rej anlè - 
late de souda cin + salicy 


Même chose + KiFeCNe. | F 
+ ré 


[+ 
iia 


++ 


|+ 
|1 
lF 


acti jalg $ r 
ion coloréo positive; —, réaction négativo. 


Ce ¢ 


és y as on les résultats obtenus (si l'on compare les 
expériences de les colonnes verticales). L'obtention, dans ces 
avee le sali? v résultats posilifs dans le foie ct dans la rate 

juger de de soude ne présente rien d étonnant, puisque, 
absorbon: f es expériences de Loutchinine (4), ces organes 
ortement le salicylate de soude. 


* 
x x 


ln een, on peut mentionner les données obtenues par 
Méthodes £ nmique des extraits de cobayes, traités par les. 

sus-indiqućes. Après avoir brûlé une quantité définie 
es cendres étaient dissoutes dans l'acide sulfurique, 


€ de fer dans la solution était déterminée par le pro“ 
Colorimétrique. 


dm 

+ l organe, l 
Uantit 

cé Quantité 


TasrEau V. 









CERVELLE 
p. 100 p. 100 


à cs nor 
rgane MAUR e à à oa à à de Ge dû à 0,040 0,2 
Organ > de I animal traité par Fe seul. . . . 0,034 1,5 
Sion de Vo l'animal traité par Fe + l'émul- 
Organe correspondant. . +: « + . . 0,15 3,5 


OUTCHININE 
NINE, Journ, Médic. de Moscou, n° 6, 1995. 
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Les chiffres oblenus 
aux données obtenue 
0,018 p. 100) et par 
animaux adultes. 


nt 
e onde 
ranes normaux corresp 
avec les organes norma geome 
s par Georghegan pour le 00) chez des 
Lapicque pour le foie (0,4 p. 1 


Pour términer, 


ités 
| 6 n ces fa 
nous menlionnerons les expérien 

avec les tumeurs ¢ 


: at été 
ancéreuses des rats. Ces a a r EAE p 
faites par le Dr Nicolsky, en partie dans notre labora 
partie dans la section de 
(Hôpital Metchnikofr 
Vaincants dans la dir 
ont été faites avec si 
On introduisait aux 
solution au Lieu de 


Petrol 

s cancers du professeur lati con- 
. Elles ont donné des résu i cpériences 
eclion qui nous intéresse. Ie prm 
x séries de rats blancs, adultos, de ine, une 
rals de contrôle, dans le p i 1.000 à 
Iripan, d'une consistance de 1P. 
1 p. 100 (1 cent. cube), et aux animaux servant àù N 
la même Œuantité de la même solution de ne L'inje 
mélangée avec l'émulsion de la tumeur pan > ré doux, 
se faisait deux à quatre fois, avec des intervalles ‘don l'animi 
jours : vingt-quatre heures après la dernière e a suleur soùlo 
élait tué. Or, les rats auxquels était injectée r SAN, tandis 
se présentaient comme également et BHB RAR) so l'émulsio® 
que, après l'injection de la couleur mélangée ave pra bleue 
de la tumeur toute la fumeur du rat avait une ci „o colorée 

: na, i je son ambiance Co 
très P'ononcée, su distinguant de toute son am intense dans 
faiblement. La coloration était particulièrement norra . 
la capsule. La Coloration, sans aucune ue 
mainlénait pendant une huitaine de jours. ( 
Fig. HI ct Fig. Ia). ; parler 

Ainsi, toutes les données coincident. On ponp cone 
force de concentration plus ou moins grande, mais roi 
tion Spécifique — l'organotaxie — nous semble re la 
présente investigation ne touche pas les tot Lu 
ture histologique * Quelles sont les cellules qui a Jes chang? 
tendance plus grande à lorganotaxie, quels bn qu'on Te 
ments observés dans la structure, etc., eva tontes i 
contre en éfudiant l'appareil de tn PR 
Œuestions feront l'objet d'une investigation ultérie 


riene? 
muls 
clion 
(rois 


d'une 
entra” 


€. 
strut” 


-1 
HO] 
red 


DE L'ORGANOTAXIE 


* 
# * 


nécanisme d’une pareille con- 


Comm 

omr PTE ’ 
ment faut-il s'expliquer le r 
a chimiolaxie 


Centration é ; 
eT, élective? D'abord, il y peut avoir licu l 
Y A Le; r À 1 
rentéo v cellules apparentées, ou plutôtdes substances appa- 
; albumineuses, qui emportent avec elles la matière chi- 


Mique aj 
a 
ajoutée. Quelles sont les substances qu'on peut trans- 


orter 
Sn ti dans les organes, nous ne saurions le dire 
Vaccinothéra: vi expériences concernant la chimio- 
Den re el ont AÉDNORLEE qu on ne peut pas associer 
nd turc . e HAUTES chimique à un vaccin microbien. 

ans les fo nr optochine peut aite facilement transportée 
éanbninesos ent quand on l'associe aux pneum ocoques 
évidemment ques: mats ne se teiiiraporte pua aux gonocoques, 
Coque. parce qu'elle ne s’unil pas à l'anligènc du gono- 
d'une chimiotaxie posi- 
ssanltes expé- 
s coupées en 


fe aa pithos confirmer l'existence e cl 
tientas de Sa čallulas apparen tée par les intére 
es A a Il reconstituait des amphibie l 
Concordaient my à lautre. Malgré le fait que les tissus ne 
Conjonclif re ka la reconstitution se faisait comme Fi le lissu 
ME la ions er un aulre tissu conjonctif el s unissait à 
organes ham i s'unissaient aux muscles, les organes aux 
comme des w ORNES: On peut considérer ces phénomènes 
qui nous nn A de l'organolaxie. Les expériences 
itolin rot aroma éclairent Jes fails trouvés par Levaditi ct 
'extrait A “ra sujet du bismoxyl : le bismuth, mélangé avec 
orte a sets une action spécilique de beaucoup plus 
üns les cas P solution de bismuih. Si lon admet que 
Plus atlairte > syphilis le foie devient l'un des organes les 
bismuth me mécanisme du renforcement de l'action du 
ement dans ne considérable, puisqu'il se concentre principa- 
Di 7e 28 foie. 

naa E encore d'autres processus 

Substance e conditionnent l'agglomération 
es chimiques. On peut imaginer que Le 


qui, à côté de 
particulière de 
| organe donné 


a) Arch. 


l) Ces oT Entwicklungsgesch., n° 4, 1897. 


nnales, ne 3, 1924 
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jä 
ne x u'il 
absorbe telle substance donnée à un degré supérieur sapari 
ta "g i a 
se trouve dans un état d'irrilation provoqué par l'action 1sions 
no r pn » j i l A 6 à 
toxines spécifiques formées pendant l'injection des ém" 
des organes correspondants. “injection 
Le travail de Khorochko (1) nous montre qu'après l'in]: ecr- 
à un animal, l’émulsion du cerveau, on observe dans pos 
. i E isent 
at des changements analogues à ceux qui se produis 
ant l'application du sérum cilotoxique spécifique. 


t 
3 + a : “absorber 
Les cellules so trouvant dans un état d’irritalion absor?” 


2) 
E TA ~x. d “ji 
davantage les matières colorantes ct autres [Siegmun l 
Anitchkoff (3)1. di 
i . Re à e U 
On peut citer encore un exemple où, visiblement, JOY rost 
rôle le phéno : 


` . ‘44 1 CN 
l ; mêne que nous sommes en train d DOU 
a vaccination contre la rage. Le virus de la rag° $C 


a 
inci i our le 
principalement dans Je tissu nerveux. En nous servant LE onë 
Vaccination de l'émulsion du tissu nerveux, nous altei 


notre but plus sûrement qu'en employant une autre mate, 
quelconque, ou bien le tissu de l'animal malade : le E 
la rage, uni à la substance nerveuse, s'élance avec i t, e 
grande force dans Ja substance également nerveuse qui is 
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(1) Thèse, Kharkov, 1943. 


(2) Münch. med, Woch 
(3) Klin. Woch, ne yg jga D 1038. 
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